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Ceux qui sont partis ......
Ceux qui mont partis pour la guerre ont laissé dans les meurs et âOtis le soleil du

champs paternels un vide douloureux que rien ne saurait combler.
Le départ de ces bras généreux dont la terre canadienne avait besoin plus que

jamais à fait songer, et pleurer bien souvent, tous les pères de famille. Que devien-
dront ces fils, dont l'âme simple, et bonne, dont le cSur droit et la mAle intelligence
marquaient au front le signe du terrien de race, destiné par son sang et par sa forma-
tion physique et morale à prendre un jour en main le sceptre du domaine héréditaire?

Reviendront-ils au foyer qui leur garde, dans le cSur d'une mère pieuse mais
toujours triste de leur absence, la place respectéè? S'asseoiront-ils encore à la table
du père, au milieu de sSurs attend-ries, de frères anxieux et d'amis attentifs à leurs
récits merveilleux, au retour de la grande guerre vers laquelle les a poussés une force
-résistible et consciemment, aveugle? Reprendront-ils aussi, avec le méme enthou-

siasmel la charrue plus légére à leur niàin que le sabre oeqûe W lourd fusil
Peut-être.....,, Etnous l'espérons pour chacun d'eux duplu:ý rofôndý:denotr >z e

p

Mais, hélasl pegt--étre qu'a":,un grand nombre d'entre eux auront perdu là-bas
la forde g6néreuse qui raidissait leurs membres à la tâche difficile,. ou la fierté native
qui» devait les enraciner à l'existence modeste mMs irUôtueuse et bienfaisante des

dýàmm, re ont"tùÉ leg, tOngélonces paternelles qui n oût.
-gets pèw.

pas Êu donn'èr,à kurîs enfants, aux jours de pgxlýatt"h6mènt, pro
à la cwnýý .qui leur était naturellement destin&

-Combien de pèm regretteront d'avoirlijuudit la tem à ýOa dë làý4ueetè de

quelques mauvais jours inhérents à la vie du terrien autant là eelle de tout homme
q1à veut.acemplir comme un,çlevoir sacré la loi pniverselle du travail l

-nde-.,pèffl se. souviendront qu'ils auraient, pu rendreleur vile plitis..Ilttilly
%nte' etp irnes qu'une aisance moyenne per-

Wle>,en y mettant les.agréments légit
et toivoursà lafaâe intelligente et économique 1

auiuieat usés -,ýaient perdu le souvenir des
pas'à redouter que les fib' désab

on eurs. Ils les
'jours- frguq es où il ýët deginémes bonh-VNait de même pàpO§ý

et à" attachésntrçr àu foyer dqýmpêtrý, glorieux, iwüs ause
-à la temë 4u, ois, ý&ufs,.à Pabri &81."

,ý4 effectivement atm tracli-;"ers ýpéÏiÙeUXËt
et.hauteg qui envelb t

qui ýponduit les hopîmeg etles eh aqueépreà
de çIsireéot profit ýTàehona deJÂý guen es côa -pow d1ýg=4e nou-Set- " One ..........
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spécialement autour de, Haffeybury et de ne saurait prendre trop de précautions pour semaines de SeP fait ce sirop
D"den, et produisent en certainem wm6m de éviter cette guerre si désastreuRp avec deux parties de Sucre blanc granulé,
très fortes récoltes de miel. C'est dam les Les colonies les plus exposées au pillage, brassé sur le feu dans une partie d'eau;
provinces de l'est que le trèfle d'alsike atteint sont les colonies faibles, orphelines, ou celles veillez avec soin à ce que le sucre ne brùle
son plus grand développement comme plante qui Sont logé" dam des ruches mal faites pas, Certains miel$ ne sont pas très sains
ni xHifère, d'autre part, le trèfle blanc vient dont les planches disjointe, offrent par tous et pour éviter toute perte, il es nécessaire
bien dffl une grande partie du Manitoba les côtés, des fissures, par où les voleuses de lu compléter avec du sirop de sucre ou
et de la Colombie-Britannique. peuvent entrer facilement. Le pire, c'est même de les enlever entièrement.

la culture du trèfle pour la production lorsque la ruche pillée est atteinte de maladie, ENDROIT DE L'HIVERNAGE.-L'endroit qui
du miel et du foin peut se faim de la façon Surtout de la loque. Alors le mal se répand convient le mieux pour l'hirernage des
suivante sur les terres qui lui conviennent. par tout le rucher. abeilles est une cave bien isol6e, bien a" ,

(1) On cultive le trèfle d'alsike avec le Dès que vous vous apercevez qu'une ruche modérément sèche et sombre, à l'épreuve dea
ma (fféole des prés) pour la production du est attaquée rétrécissez l'entrée jusqu'à ne souris et où la température se tient de 42 à
foin. Le trèfle d'alaike vaut mieux pour laisser le passage que pour une ou deux 45 degrés. Les abeilles hivernées en Plein
Ma que le trèfle rouge, car ce dernier est abeillea à la fois. Si ceci ne Suffit Pas, air résistent Souvent trèýs bien, même dam
presque sang utilité pour la production du bouchez l'entrée avec de l'herbe, afin de ne les districts modérément froide. On met
miel et il commence à se détériorer au moment pas permettre aux abeilles de passer, sans quatre ruches dos à doe dans une caisse avec
où le trèfle et le mil Sont préts à être coupée. toutefois que cela empèche l'air de circuler trois pouces de ripes entre les ruches et la
U trèfle d'akke vient mieux Mr certains à l'int,érieur de la ruche. caisse, Sur lm côtIM et au-demous, et dixC . «.de sols que le trèfle rouge, par exemple Enfin, si ce dernier remède nerétiasit pas,ou pouces sur le dessus.
suzles terrains mal drainée. enlevez Sur son support, la rufhe pillée et

ý(2) On peut cultiver le trèfle d'aleike pour remplacez-là par une ruche vide. Portez
lefflduction de la graine. On à une récolte plus loin la ruche attaquée, Les pillaides
e*loûco pour la production de la graine. Ott viendront pour chercher du miel, et, trouvant
a une récolte de graine d'autant Plus abon- la ruche vide, ne chercheront pas à s'attaquer
ýdante que l'on a plus d'abeilles sur la ferme aux autres. Comme il est toujours mieux
ètquand on laisse là plante former sa graine de prévenir que de guérir, ne posons aucune
on allonge d'autant la période de la miellée. matière aucrée'à la portée des abeilles. Te-

Ç»l On peut semer le trèfle blanc avec ces Dons les entrées des ruches faibles, très peu
mélanges de graminéS destinées à former un ouvertes. .ft 11ý
pacage permanent. Sur les bonnes terres, C. VAMLAeCOURT
la trèb blaao continue à se Propager et âméliew "Il faut rajeunir les poules".
re-le pa*We pour les bestiaux et les abailke.
Léa pWmance ne nuit pu beaucoup à la J'ai souvent entendu dire par des cultiva,-
Produciam du miel pourvu que les animaux Abeilles teurs que leurs poules "M le Paient W ) et

-,lu> pa" t..fflý trop Zao, et 'eu allonsera la ffluvent oes bravesgens. ont
p6riode à la miell& Pitoz>UCMNDm vme-Étudiez Jes' prin- " il de, dije que, kqrs. pbýgëe' ù0 t

mi" du trèfle dure de ýtrois à cinq cip" plantes mffl&w de votre district, payantes, mal ils wMe ÏMÉ, wwm
8SýîZffl ae w=amS. Stm la mi-jutp à ce que "que colonie ait toujours garder ces Pensionnaires dans leur poulaillen

un-it ti sü>ý la hffitude. 'u faut assez de place dam les hausses pour y déposer FA çhwe qui mlintérem c'est qu'à chaque
pndadre soin de son rucher, avoir des ruches tout le nectar qWelle, butine. fois, que je rencontre de tels cas? je faM Affl

-111w. peupi6es auïmoment où la Mi" alou- FagÀlMAGEI-Tin moyen simplo de décou- prud uné. petite enqume eur la
et les empéchdii 'dessaim«.: Il Aeàte -r$g« l'essaimage est de mettre la ruche eut des habitanta de la bu" ur, et"JpMrý

ýhiv« de memur àmêat-pour W le vieux support et de transporter la"Oeonie', je Constate
Pm en toujoues que, ýý d "e ne peu
*bei1ýe qýW14 =Wdetâ&w':ý- )"Ji ceet que lei om-ýýpm i% le

-uf où witôt c'est JW < proPîiéý
1, XùM votre modi

tMM et adrems-vow-à.=e Mgkü RÙM W pulm

ý:,TÀà àuùx en fe>blatkë de èt:de 10 toutes sortes.
dam lés &ge ont vos

lweN $w1t, 9681*91elnent x«érés Quelles dis. ,mi ellestWons a forte, produ"n ne, sont W
mWcta où pou m fait enmeWuxL petit usage plus gggu ont 3 am, et 2

11îý c du Ema et mlà côtes LW pots en,ýerm eune croiSI; Ne trouvez-V(wie Pm
à"$ ï0ni èêùx qui cmv" nt le Inieux. peu vieilles pour étre de býMM

u 1 n e SI

l'de est à mu ýu» Provision it«nante de, péto bu de'ý Ohibien U Miur... 0 es un

60À,ýt- entûulýt pec mettre, le rpyez vient des ýï
j'ai eu chez m beau4rère et. lui il, am <W

des éowbMence VemrcW doumines d'Suts des te
uC, ïcitioý ýti 4wü(he '10tnÙe ia mûU4 fait,
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06d6 trmveift bOulitO, ýý1nýeUt était- Pa 1?U1ýet-um t il
;rý&i"juu, éheî au s"ýi de bonnee rum, êt des m'm euroe riénce,., dans le travail, à ce mornen

polïdp -q de entier. chancelle sur ses basel 11
du, cuitývatetw, puffl Uku" &c, iiMb, 41jjýaoit possi

l9i6 par le Ministère de ÉAlfficulture d'Otta- trouver dans là, Pr«VWý- s'agit pas de savoir quelle expérience
les Plu glM'- ý::

'm'après lu _:R DumAmm, I.A. homme posý lorRqù'il s'agit d'acem"

lo,,Pzocluction annueN mbr.mne par pouje un travail. Si un honnne a la: voloeé,-'
-yince 'Müssirs dam de qu'il entreprendra.

la pro de Québee'utde 50 oeufs, vfyres di tg eda,
'est là, une production eùréniement faible, le cas actuel il appartient aux fermiers

»ÜXIýu ix" Cýý1 CET ItOMM: <

èt onpourrait avec de meilleurs Èoins gover , ý" niVrà, 1 e déployer un peu, de patience et, 1%om

Vette production à 100 oeulg. là 1rawur de la Sans expérience deviendra utile. : Regard'

Vindustiie -en seraft PrwquÇ dOffl é; et W-ý J« ý: dèiW que les ý ftý1er8 du ÇiýLada, cc qui s'est fRitý dans la umÎufhetm'&",
.. le 40& pmfitsdè.gPrOductem PIUÉ que cýOltibUe. donneut une aajjý,_ aum hornmes, des VUles munitiobs. Lorsque la guerre s1eet d" ré.ýlè,

ýiijW - lé Cabàda ne connaissait almoluuier et.
faut environ. 80 Sufa Pour PaYër l'àlbn qui Seront djâüýos68 à 4er 1 t ri

Lie il a donc duo la.pro- de la fabrication des, mUnitio1mý. - Il y av
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'Imm,
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p QAýa fa rxqu4,
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LESBULLETINUDEPIA FERME

e&ýýay6 sans succès de faner. Un trèfle Valeur de 100 livres de mouton, prin-
endommagé fait un très mauvais ensilage. temps 1918 « ................. . ..... 7.75

Coût de 100 livres de mouton ...... 8.06Le trèfle est prêt à, être fané lorsque la
ajeure partie des fleurs sont épanouies.

Il vaut mieux le couper le matin à la rosée, Profit par 100 livres. . ...... 9.69

le ràteler immédiatement et n'en couper que
juste la quantité qui peut être ensilée pen- Voilà donc un profit de $11.63 par agneau

dant la journée. S'il se fane rapidement Ili l'on n'élève qu'un agneau par brebis.

fera bien de l'arroser. Il faut qu'il soit Les chiffres qui précèdent se basent sur
Plantes fourragères comparées à l'ensila- une progéniture d'un agneau par brebis.encore humide en tombant du hachoir. Les Lorsque l'on élève deux-moutons, on peutge pour vaches Witières couteaux du hachoir doivent être tenus bien

aiguisés et réglés pour couper en longueurs compter obtenir à peu près les mémes r6sul-
La bonne herbe de, pâturage est un aliment d'un derrii-pouce, car le trèfle haché fin se tata au poids au bout de l'année. Dans ce

Jidéal pour la vache laitière, mais nous n'avons tasse plus SeTré et senlève beaucoup plus cm les ftoie premiers éléments du prix de

l'herbe que quelques mois de l'année. Il facilement du silo. revient seraient à repartir sur les deux. Le
en est de même de toutes les plantes fourra- Le 1rffic ensilé conrient "I, spécialement prix de revient se trouverait donc diminué

gëw. Le silo ne présente pas cet inconvé- à $5.09 par cent livres et les bénéfices portés
Il uouiý pcriiiet de donner aux bêtes pour emploi en été. On peut le mettre dam à $12.66 les cent livres.ment le silo en juin et utiliser ainsi un espace qui

'ùti:fourraÉe succulent toute l'année et con- Nous nyons pas compté dam l'évaluation
resterait vidp. Il n'y a pas de perte à la qui précède les frais courante ou de d6pré-serve ce fourrage en meilleur état que tout surface si on l'emploie immédiatement.

014tre'système connu. ciation, niais on peut les négliger, car ils
MINSILAGE-MOINS DE TRAVAIL.-La pré- sont à peu près insignifiants dam l'élevage

pargtion du sol, les semailles, la culture et du bétail. Il faut en effet si peu de bâti-

""Ia,.téwite des plantes employées comme our- monte ou d'outillage. D'ailleurs l'6valuation.
n,46 vert, donnentzécessairement beaucoup est modérée, et quoique le profit Soit d'au>Le prix de la viande de mouton
dé travail. Avec le silo on n a Pas à ensemen- moins 38.8 pour cent sur un placement de
î cedepetitee parcelles de différentes récoltes $30.00 par brebis, c'est là un bénéfice que

età les couper à courts intervalles. (Notes des fërmes exp&ime-niales.) l'on peut compter obtenir dam les conditioni
J> , r -MOINS DE: PE -Lorsqu'on de l'est; dans les conditions de l'ouest on

est obligé d'employer les plantes fourragères L'industrie ovine a repris un nouvel essort peut s'attendre à des dividendes encoré plum
avant qu'elles soient mûres et aprèe qu'elles dans notre pays, depuis la rareté des laines considémbles.

trop mùresý on a généralement beaucoup et des viandes. Elle a reconqu sa placi
perte., Pour le cultivateur qui a le capital parmi les branches de la ferme Ses avan-

le moyen le: plus pratique de se tages sont reconnus de tous, et son ivenir
PrIeurer des fourragea verte pour la saison nous paralt assuré.

ýýÉ4, ý est :,d'emp!oyer un silo. L'ensilage Cet élevage préýente en effet Un avantage

-pormet4,empleyer PGW l'alimentation ýOuteB 1,pý à l'heure, actuelle. Le mouton a
_îloe mauvaises herbes rentrées avec la récolte. profité comrge, tout le reste de la hausse des

UM#QRmTà--Uý 00 fournit un aliment pýà, mais les Ir" de. production, dans l'in-
't& ueopue, presque 'toujours: 4ý. ville&ýne qiwh dustrie o n'ont pas augmenté corn e pour

lx*,W et ùtiiiiàýie téùte l'année. les autres bestiaux. Cest parce que les
ýîlo perynee con, àliments consommés se composent principale-

Wve 1ý:.WÀkW en 4e8 annéeg d'abondance pour Cholisittens nos somneu Ur la récoltèment de fourragea et de grains cultivés sur
trýý,autt* 3ai0m de Mauvaise NQS la ferme même, et qu'il iie faut que très peu
elàà éwe-neýrmpli" à leur capaýit6 PRUtOmne 'des aIim,ýnts conSntrés cher

qui coütent si Ium=,&Nca DE L,&.Movmxàwen ICT »» Xý*,
Cest "Uù:parce que.la conduite du troùpe&ti: VffMXTqý p» lm»uam, M Px M30NOR

remiagé Vk4e prý3CRine, et ce ma de mouton exige que trMfp'eu £lè,lràvail et
V4 ead - aantap,, a iýi :Juger d'après les que la questionde à mainý Suvro -IA ferme expérimentaieloeiltwWdoottw9w

ý,.frwnt pu aut t. a enùmpM en lSt enmenS.: ciùi, «,Wt
Pour déterminex le prix do. revient des POUÏ 154t de 9ùýnPwBF la Smenoe -de méàe

ïci montrent, Àoie variétde de pommes de terre ri Cie
utous il ý abiezi des facto à.wx4dérei. Pr0Veýmo M Maisvaut mîéàX (lue leà 'Vats et" -la valeur du fumier nabeéon, pout Compter -q différeutek afin de, voir mi lm semences: .......

rAvùilýw ýC0mme plan ourragèm venant de du Canadà sonte f produit- et des màuvaim herbes détruitesrecevaient de -,Phu pr0duCtiV* (140: les àutrS.' Dès
proliuit fait Amplement compensation pour la prix

I.iz liw-o de lait de ü215 livre dýB'gtË'ks &plu do Jw - maiwdceuvre. Voici un extrait des première. àhné% lm: ïýdauhau -ont ad tmée

w-tw et pâ-X-JoUîýý Io elles régistr -de la ferme expérimentale Sntvde frNiwto; ils ont" a. ionfir" les ulià"

nous renseignera Sur le prix de revient. BuiVUý", et nous Avons
d'un mû wfivk«oýl que là pr«iCtý eiii
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LE BUI&WrIN DE LA FERME

CONSEILS POUR LA SAISON Valeur hygiénique. Nous avons dit quel- comme lui, D'ait à un dWé Plus s"M06, le
que3 mots de la valeur alimentaire de quel- réaultat d'une naponification partis% des

Les lélumes frais et le régime ques-uns des légumes les plus importante. glycérides à acides volatiles, qui entrent dam

alimentaire 1,,, rôle que jouent les légumes verts et frais la décompceition de la matière grasse.
dans le maintien de la santé à encore une Le@ microbes qui peuvent provoquer

Ils sont encore peu nombreux les cultiva- plus grande valeur. Ces légumes contien- cette décomposition ,sont très nombreux,
nent certains sels et composés minéraux, tout par exemple Oidium lactis, BasWus fluorertéurs qui apprécient l'importance des légumes
aussi nécessaire à la vie que les alimente. cens liquefaciens, Gladoaporium butyri; maisfrais dans le régime a1imenfaireý Et cepen-
Citons à ce propos une autorité angbàse il est bien certain que dans bien des cas ladant les légumes offrent deux grands avan-

ils peuvent remplacer en éminente: "On considère qu'il eet essentiel rancWure est provoquée par des microbe»
qu'un légume frais comme les choux, les difféirents des précédents et dont l'actionvian e etle blé en ces temps de guerre; ils

ýý,fournissent un mets sain, savoureux et appé- choux-fleurs, les pommes de terre, la laitue peut être très rapide, comme cest le eu

Aissarjt, et contiennent des ubtances miné_ ou d'autres salades (ou fruits) forme un mets pour le Bufflue ubiquitus.
'ra1w et autrès, essentielles à la santé. à au moins un repas par jour. Les sels miné- On peut méme dire que toute eau POIIU66

raux des légumes frais rendent le sang et reuf«me des microbes numblea pour la
ný_Pour éSnomiser la viande et le pain.-Sanfl ,urine plus alcalinst
21 et km fibres stimulent conoemtion et peut provoquer la rancWure
'Îleutei les légumes et les fruits frais ne peuvent

èmplaSr entièrement les aliments régulmiers les mouvements du canal alimentaire provo- par d'autres espèces que celle@ précitéce.

plus substantiels, comme quent la séadtion intestinale et combattent
la viande, le les tendanens la congtipation,,. Acnos Du t'Am

büy les omis) le fromage et le pain, car ils
t généralement de protélne, (I'dW Sauw, Les microbes les plus dangereux semblent
forme les tissus) et de gras,- Félé- Chimiste du DoiWnion. aérobies, et de fait, la rancissure protrem

ment. producteur de chaleur et d!énergie. toujours de J'extérieur vers l'intérieur. Il
ýËéa= 1ùB beaucoup de ces fuùte et de ces est donc à recommander de diminuer lmýkÈàMeB permettent de ménager la viande et surfaces en contact aven l'air en consermt
là. pâ.m, et il est vivemmt,-à désirer et m4e De la conservation du beurre-dope le beurre en grosm mottes et pour la ventsmblé qdüo "eut employés de cette au détail, d'éviter leu formes trop plwtw
ý4on. les 4ý e8 qui peuvent am 10M causes &altération du beurre nont de en réduisant le plu$ possible la md&Spgr
etploy* avantageusement pour remplacer trois sort,,; rapport au yolume.
ýw vin", il y a les fèvea et ka pois, Cou- 10 Des pbéwménm physiques. modifiant
#Uirement aux légume's eu général, l* -Îè-fes le beurre en agissant soit sur la matière ImpouTàNcu Du DtLàw"net l* pots sont spécialement riches.én proý- grasse, soit su, ,, autres constituante
t4ne mais il faut admettre Que leur protélne
ù% -pas Une valeur égale à Slle (eau, sucre de lait, caseine, etc.). La ré£ri- En outre de la pré"nS de l'offlMe libre
ý1 ýr, de lâ Viande gération produit parfois de tels changements ou wmbi,14 la Multiplication deq mi=beg
pour 4,emStation humaine, F3euk Ou On dans 1, texture de la exige pour s'effectuer me alimentatim(soupee de lait et de légumen, Des phénomènes chimiques d'oxyda- convenable en maç*w bydr«ubm6eg,eu potée, MM bu omelette) ils fS-t des tion.

uot6e@ et mù*" , Or; la matière 9r9m1k'ïù.ý mine, nutritifs, . avoureux et permettent 3. j», pre,,, llàilâbom ttus de décomposit4on d'ori-
ý-;àèr de 15% les (omptes deViande. ffinn miul,-Tenlie. 'YA grande m4ojàt4 *9 Uiý0" %ili'à-

ýlýe$po=eB&.teMPMV=t fflploYéM % Il importe de préciser le mée&uisme de ces la pré& ce daw la bmm de Wt et de ta'
deuger le.pain, et actions physiques, chimiques ou bifflogîquu. W»«UB que &it,&tàû" " elt*âb"

3 la quantité nom faible dé pmtêiw' De cette étude ne d6gagerent naturellement E St, W nuite mAmum de bien d"W
eUes Xudenmen4 ores sont sur .ce les moyene à employer Po'W la OuftruUOD, le beurre pou:r le &buzma au ilimai"

L un mý",um-cuooEd&u& des céréa- du beurre.
"Un iubercü1eý çém#e.ý aÙces fournit vâlt&"ÔD sous l'influencé de la 19mièx%

k Mtý:,.MfMt de nouiýâum de là chaleur, de, I'Sygè#e de l'air ýg&ýàmt tà
lpîm*, 4uýý en dehors de tout organisme ýý t, n'O&%

ordre. la pffl4ý des. gignt ugeun Pêh lw:- JicLe en ýroté1ùe. Les à notre * qu'un intéàft de"mmd
deterýe me mmpom*nt, watoùt de Elle se caractérise -par une d6oà1àra" ý. ý,44Mý OOMýe"

'et com tp6mtu» au-dwoom as eà a
eU«P-me destibles progremiu des wuobu supuficie&à etellei ý;éuvSf pàr IgLpW, la âgeJe ut de àqde ybdeui de',âeë àont tien ifflew wui

emp DY608 p0âe kmxià ý une, 'Wànà feim et. lâm études de bucl&u;r,ý jeu" et toMment laotim du bàcý ý. tout un.:
de la oha" 'ët. db.l'énékt4 du w1po. Fitwrt eut mon ré que modifiaut pu ..Mo 1) ][J(Lr"
yen de l',

eýpkiz.4M tem, ýnettes. produites par Fitmlation M»de, où, POUt emPluYe MOde 2ý5 poiw même à l',DbgculîU, pu. une te p«Me«St 1% OMM%.
tà peîe, tecu quimpéramire

»M la 'qu'autit4 dé fi t élevée, sont beaucoup plus 1 sendbles qýeà qtt" PO"mt une dr' *Vte
aux, tonpérature 1W 'de 1â lumièm toutes lm

-#Ooyée 8oý hrwe, »Wm, fAte, à
etc., en et .«uu -large contact avec-Tiair- > Nous peu- entreposés-

lài lès fàie" bouilUr ou A.-61, C, (21i F.). il est pcg" - déqS
4=ý leu pùbMeý,= sýrde pýe@quù toute- Slleu de la pratique, les _phéàomý eMbOr'm les bMTM bàà tmvà»

.,d'oxydat" MAM à eNAdèbOftUd*Par 
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LÀIMQM" Er eund capiWe en est à pureté bactérie1mgi Vintroductiondans les mélangea de fer-,
e,&CtlýZ LACMQUE PUel>'= de rem. ments azidificateurig, de baetéries peptce

DéWdelm'!fermmts nûWblwe les nui santeo convenablement choisies, pumwt une
Les. 1etwýOntB lactiques 'jouent dam la placer püudaht t la matura .tion par des -bons, multiplicaltîan plus- abondante des ferment#

'fjbricýa9on et )x conservation du beurre = et lawr le beurre avec de Veau contaminée, lactiques dans le beurre, et, par suite, pro-
rew mpitaL Do exertent.par l'acide lactique c'est se donner lillusion d'un travail rationnel. tège cel-ui-ci contre les alt6rationa rapides
pkdifr4 ùùè âètiôn défavorable sur le dévelop- Les résultats ne répondent en rien aux esp& dues aux espèces sensibles à l'acidité.

PIÙý àM autWe bactéries. Le meilleur procédé'de conm con-,
Msuïtat, très facilement atteint De toute premièm importance pour la " dans l'emploi des basses temp6ratum,

lu. crèmdo pafte que les ferments la&- consérvation du be=e est le contrôle en observant les précautions indiquées Plus
ce, milieu tous les élé- baetériologique de l'eau,- qu'il s'agisse d'une haut.qti*:

ùdbémUm à leur Emiltiplication ýapide, beurrerie qui pasteurise ou non. Ce con- J. VANDERLECK

weet:PM en général obtenu dans les beuriffl. trôle ne peut être affectué par les procédée, (Le Joumal d'Aqricuýe.)
Eà éffet, le délaitage a privé ce=-ci &une ordinaires, car les espèceB réputéffl dange-
grande partie de leur làetdxe; de leur casélne reuses, comme la l'ÊgoterilÈm Colin, ne Sfflý

lwmqùe dýjà produit ble pas exercer mir le beurre une action corn-
parable à celle cillespècfflP*àAM la maturationk èonsidér6m comme Pémmu de terre aprèt, trèfle et mil

(>i Ssuddératione ontoonduit à préconiser banales. Vw[amen doit étm fait, dès qu'un
Yemplbi pq , & le d" er lavap du beurre défaut est ff4Wé dano la conservation et il gam de tr4m Mrnü da 1cý ýd,«Pà -eaüý w utemot W Jître, 0 gr. à 1 gr. permet, concurremment avec la recherche Uéala pour kg: pmr«à. de Mm Î]i isamu-

dwrtizà à remplam l'acide deg cauum de, contamination des sources on blit ÉorWm,,,,t tý sans, poin, et pétat, phy-
ènîývé P«dwt le bamttqm. des puits par Vemploi des fluorescéînes,ýde sique, qui (M:r&uu Omvient tout

'0 apprùu,#be mtte:momière. de déterminer Vor4pbag, de, l'infection et do ment à la r"te, cAr leaol eat remph, surmm qi" P =1 0, unebto* prendre le mesures nécessaires. une bonne inS en décom-
il f"dra alfflienter mto»e- méthode là plus rationnelle pour jvger p le rende4 =à%= etla wition, -9m 'Ouvert4402tité acide- «MPIOyée..0âgr hen -eorb«mpiàmet,.e.prou 
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]BULýLfflN DE LA FERME'.

1W.tubercules portant cette infection à pois de la, sibérie, ou caraganai Un peu La dame, lui présentant l'autre main.-Oh 1
«ont la saison suivante, des plantes plus tard vient lagracieume spirée de Van monsieur, mon coeur se gonfle de joie devant

et moins productives. Choisis- Houtte. D'autres sont les seringats, rosiers une telle grandeur d'âme.9 de grosses buttcsý mai8 du Japon, - aceai hydrangée à flairaisevkmen rffler on Le jeune homme, l'intermmpant.-Ma-
plantes gaines, c'est essentiel. Et d'été et le fusin. L'hydrangée â floraison dame, Je crois le moment venu de vous mppe-

1811" moyen de le faire estiiid'examiner 'a d'autoi prolonge la saison jusqu'en si ler au sentiment réel des choses; les compli
en ai à l'époque où elle commence tembre et les arbrisseaux à baies complètent menta que vous me faites sont immérités.

mûrir, et, de marquer les plantes qui n'ont la liste de la saison. La dame, avec étonnement.-Pourquoi,
ou dits dont les symptômes sexcient Revénons maintenant aux fleurs vivaces. cher monsieur? Votre modestie serait-elle
les feuilles. Alors, à l'époque de l'axTa- Le deuidème groupe important est celui poussée au point qu'un remerciement ...

le cultivateur pioche d'abord toutes que l'on appelle le groupe de décoration. Il Le jeune homme, l'interrompant de nou-
buttes marquées, il trouvera sans -doute comprend les phlox, la marguerite shasta, la veau.-La vérité est que j'étais chargé, tous

*2 toutes n'ont Pais la même quai de gaillai etc. Ce sont des fleurs de juillet les matins, d'aller prendre de vos nouvelles
uks, et ý il ne prendra que celles qui et d'aoi par un entrepreneur de pi mèbrel

t ou qui dépassent l'idéal de pro- Les fleurs Annuelles sont dans leur meilleur
On qu'il S'est tcacé- Grâce à ce procédé état à la fin de jufflet, aoùt et septembre. On

il obtiendra si le travail les propage facilement par voie de semis
bien fait des tubercules provenant de jusque vers le milieu d'ai BeauSup La langue française et l'apostolat
tes fflnes et, d'un bon rapport, et qui d'entrW elles restent épanouies jusquaux

t perpéti caractères dans gelées destructives d'octobre. catholique
te E ne faut pu oublier lm pois de senteur L« littératures étrangères ont des monu-qui fournissent encore de nouv" fleurs en ments qui mont l'éternel honneur de l'espritjuillet et en, ai

humain. Mais il est rare que leurs plusLee fleuris de fin d',autemne constituent le belles inspirations ne soient pas inégales etA, Obnit une floraison pCrpét«elý groupe persistant, qW comprend 4 ""
d'or, les andnomm du Japon et lu atiters sur quelque point légèrement outrées. Beau-

leAans le jardin coup ont des images forcées; leurs métaphoresd'automne ou vivaces. Les asters de Chine,
sont d'un degré,plus élevé que les nbtmo,,la merveilleux glafeul moderne et le lys dudu imn-ille exi*îMentalm.) et c'est souvent un degré de trop. CbargéesJapon doivent également avoir unie place en abondance de sons et de coi ellesdam tous leu jardin bien tenue.ite- bons iârdiniers, ceux quilont de sont plus passionnées, jusqu'à. en, devenir

ai préparent, leur jaran -facilement sensuelles.
tûtemno. CO n'"tqu'à ý ùs;ýý qu'ils Par Bon amour du trait juste et du dessin

ut obtici un. ;ëtai ooi de soi sans tons criards, sus'emP&t*muýt
à partà, du moumnt où la neige ýdW Uit suçon franc disgracieux, le génie français est mis en garde

tÏ àcelui ,i)ýee:M(ýkuvm à , noi contre cet excès de senteibilité et cette iséduc-
ÇL& sol passe dans un pel " n tion de l'imagination qui psi préparer,

t4ute prel ffýw. de YaUnée est la bourgeois OÙ.00112t t4mis q»kplm ini (les faveemome d'une roudm
ýdexe&L Elle sefolme soi Ni la., mattm de la ma" .'m-Dâà*,up, coi Un&
et ei ýrâ dme-et un jei hcin= eamnf à mdvdx.) 'la nature, qui mit longt;emPs à se développer

dispwaft d6 la L& monsi-sui que dam ses lettrejý est demeuré ai réservé,
ensuite les ýs&fkaâ& 6Ï:Iês aawi les durant la pbm la pli» tipe de ma maii presque timid chez beaucoup 'de M,6ui-,pri,&*ý précoces, e . comptent, pun jeune homme qW la"el jamai vtWu f" vai dont ka descri tiens ne Wnt que *W-

el àm ý lm. tuiffl e lm iweigné. oi âon'.noi à la ôonomge,, venait aquarelles, par là aliévito b»bituùHémSicý .
-si oêwti= 1 rââOum et prWi. ràlaffl inký Xkdre de mes notvielles. lui le Pi l dvaaouàmmut ..th" .paS

qui nous *=,Mt aýý lm-wi latýw" ý par qup je de l'hi dme le mQado4 beMlààfflur de.
dea cismuýL, ý:Aveý. les, talpeorýàppa- e que je tu r4tablie, de me ý4", Cevi4ue devii IÇMMt kwr6"
o." k*zwcWsei4 philà délici blanci laire donne là, 44wael As. 66 leune la frouLtmu eatm lm p :de laimweýLiw ýOý ý0t niEk;l hocame 'la 9Mckrgwkmý&pi envie

que, elétait physique et l'àme toute
à Darwin Pmkngeut la un gmndýhnitý, pStînt la barbe en pok4,,un tré6. W leur, action.

do répi àî l'iris. lori ùb. haut .de forme, et pôssédant, en Certains idii Mât:Temper. vieil OÙ 
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lrmçàisi,. Fw. saisi tendalicipil -es, ce 2Q On multiplie ce résultat, 100,

e#opzwl nôtre gueui du. billot, toit 4 pds ou 48 pouý
rM«ý* 1 cmtre cette. violence inffigée qui, donne 28387.96 et on divise ce produit qui est un facteur constant, ce:qûÀ:ý

un., goùt. Elle Sýý si Par 172. qui représente le nombre de pouces 314.16.
elle-même qu'au grand siècle, quand cubes conteaug dam un pied cube. Et cela, 8* On multiplie ce dernier résultat, mit

eu recel illion, ùcwpitation de la pleine foi dôme dam notre ou 153,ý pds cubes de 314-16 par la longueur du billot qui est de
q*itualiste et qu'elle donnera dans seschefs bois dans le billot. 12piedsoul44poum, ce qui

cânVre, Ici spectacle d'une humanité affran- ilý-ISile billot est de la même gromur des et on divise encore par 1728, ce qui fait 26
ei -deux bout,% comment trouver @on volume, pds cubes de bois da= ce deraier billot.

M autant gu'ellO Peut l'être; des servitude$
de la matièreet gouvertiée par la seule raison. ",M on mit qu'il a 20- Pouces de gros; et 12, Nous, estimons que, pour ceux qui en ont
Si le cathomeme est essentiellement une le temps, le calcul complet, d'après 1 les
lutte de Pel contre la chair, de ces ten- dýnnées et le procédé ci-demuo, vaut toujom

le On muaiplie la moitié de sa grosseur
daum apirituAi lui recommanderont par elle-même, soit 10, par 10, ce qui donne nueux que le calcul d'après une tiablé'qliél-
1w Û=Çais comme un de ses. auxiliaires les (» conque, Il cet plus juste et plusse. Ai

Plus, précieux.
Il est donc en droit, notre noble Wler de

7mole d!ambitimner uue place hors pair au
Tarit de cibela de la Previnse de Québec»ëýýc» de Dieu. Toutes lu langues ont à

Ini dm hommage au Mattre de la création.
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LE BU-UETIN DE LA FERME

ý" és de l'humidité, de l'air et de la d'hui q avec un effectif de 861 adh& bon -nombre de membres ont pu continue
et notre saison est si courte dans rentes. VSuvre, si bien lancée, ne peut que dam leurs cercles respectifs l'enseignement

,Eetqu'olý ne saurait s'y prendre trop týt se développer, désormais; elle & fait ses donné aux cours mènagem, et démontrer ainsi

Iwur, Obtenir ce résultat. prquves.et possède assez d'impulsion pour l'excellence des méthodes que préconisent'
-labour mince plutôt que Pro- prendre d'eRe-méme, chaque année une les institutrices. - Enfin, quelques jeunes

(4 pouces valent mieux qu6 5 pouces) ampleur nouvelle. Mais le ministère de Fermières se sont imposé un sacrifice de
t plutôt qu'inclin6. La chaleur. et l'Agriculture n'entend pu la laisser à ses temps et d'argent pour au" suivre des cours

pénètrent plus vite à travers une seules forces, Loin de là, plus elle prend plus complets aux écoles ménagères suP&
de de terre mince, et le gazoa pourrim d'importance, plus il lui accorde de patro- rieures, afin de pouvoir donner à leur vie et

En outre l'humus restera à la nage, ce qui lui assure un progrès toujcurs à leun Cercles une orientation plus fruc-
là où il fait le plus de bien. Aussitôt croissant. tueuse.

possible après le labour, roulez sur le Constitués. de jeunes filles et de jeunee Noua comptons, avons-nous dit, quinze
un rouleau à sections flexibles ai dames formées aux Êcoles Ménagères ou de ces Cercles dans la province, à Chicou-

en avez un, sinon, avec un rouleau dans les couvents d'enseignement supérieur tirai, Sainte-Anne de Chicoutimi, Roberval,
t ou chargé, afin de tasser les bandes les Cercles des Fermières utilisent dans les Champlain, Trois-Rivières, Plessisville, Beau-

tetre retournées et de les mettre en cm- villes et les villa«" ruraux les notions d'éco- ceville, Saint-Agapit de Lotbinière, Saint-
t intime avec le sous-sol pour que lhumi- homie domestique, la connaissance pratique Georges de Beauce, Maria, au comté de
ý.dwprofondetu-s du sol puisse, y monter des petites industries agricoles qu'ils ont Bonaventure, Laprairie, Rock Forest, Sainte-

Uter 4 décomposition du gazon. Sým acquises, et, par là, font connaltre et aimer Martine, Amqui et La-Malbaïe.
ýta&aage il reeterait unvide entre les bandes Pagricultum La plupart de cm groupes entretiennent

et le 801, et 16 gazon, en temps sec, Dans le: iapport annuel qu'il vient de mou- deEr jardins collectifs, et presque tous les
.,demkhoWt sur place, sans pourrir. mettre au ministre de lAecultw%-,, le direc- membres cultivent aussi des jardins à dorai-

'te Idisquez et herses énergiquement et teur des Cercles se plaft à reconnattre que cile. En résumé, les 861 sociétaires ont
". urs.reprim, atm de triturer parfaite- le, jeunes Fermières ont accompli au co= exercé leur activité dans 14 jardins ocllec-
40ttO terre retOurnée,,tGut eu la tassante dm derniers douze mois, une somme de tifs, 626 jardins à domicile, 71 poulaillers
là ce, que vous ayez obtenu une couche ýtravail consi«mýble, malgré les retards occa- modernes, comptant 22,621 volailles de

bien divisée, où.1S débris végétaux eléan6j, u. printeMpsý par la mauvaise races purS, et un grand nombre de ruchers,
intimement iàcOrP" Uux Particules te,,ipéràtur,ý, dam lm jar" , les basses~ comprenant 216 colonies d'abeilles, "t 68

ià, une couché imprégnée &aW, d'eau cours et jSrqohers. delà, race italienne. L« Cercles sloSupent,
.êhaleurý et où les bois f«mente dit sol. A ces M*U,&g es sônt joinýs dautrej diffi- Aussi de culture fruitière, et ont, mqu, l'an

t à cl"?w lu alimente Xles * Ph 1 Lates, cultés résulta 1 nt de la guerre, mais qui ont dernier, du département de l'AgricuIture,
à rendre "ubles ijt, heureusement été surmontdes. Voulant &ou- 144 arbres de différentes-variétée.

Piindipes fertilisants que le Bal renfMm' lagez «autaut -lu budgote domestiques, les Tels sont les principaux apergue de Joeuvrelés meilleuxes oandi-ý Jeunes Fàmièm :se sont appliquées avec des Fermières, SuvS fécSdei comme on le
Possible plus d'ardeur Jâmais à la surproduction, voit, qui, non ' ulement contribue à rétablirtionà»ý. On -laboure t6t. PoUr,ý 1 -légàm ïï ÇIM se whbre 4Q bleedes W Potatm; elles ont mis leurs au foyer domestique l'éq-

ýý'ZÙK)4 et le temps de se d6oomý ' de tm pied de rendement et le souci de l,&onOýun labour mmoe pourqS la chaleur lu=,<& - Î_'éSnomiquee durant Iliver) afin de remplacer surtout dus Ptiiie de@ îièii"mieux dam la bazide de -terre wl9u> 'Pàrtîêý t PUBR* dg$ viandes de table, l'amour du sol et, partant, de la patrieavèc.
U, POUZI. Mûrer, le "Uet entre, la devenues, &W di%»neeuoS; elles ont aug- canadienne.

menté.
cle. terre .èt k actis sol, .afin. - . '. le nombre des colonies d'abeilles dans

que 'leurs rue" , pour en retirer de -plu,$ aboný
P«àe moùter £les, P-oki" du

le -"et pou .r dantes'ré.b.àtýe de miel et aubatituer. celle,
di -au mm, dont 16 rant6 961ait touJours un Mppàd of8gici dt(Xla couclie de î»M Mý Pm W amm-.

ét divýý;àËJî que raki. iý"
circulerUr Puissent y en iýùteZ:4bçrwI

Iûs b= iî .ZIù6ntý î faire leur travaiL par F«Mple de la pratique, la-
ent»Untèeï, W Pùt et l'adoption -dm iùdtu- souvelà ÊýPffl,,Q*' il.àûx'

tme; elst il ext emetieL de îy triée umtum: wAt I
à la maisS, en filant. plui, de lu butm PZýý

laizïý. ý 
, 14"

uxJ_,4i "th tissant plus de toile et en confec- turAw bobmux pu bus, îe cl"M
,êIWm8ný dès "çýÙelzmte eOnfGrý icîs: CokxmbW Biîýûý , u06;diMpoàitS neuves aux ;méWëýiý

travail oe wuventde. e: table$ irun revient moins aevé. 15148; Noumu-Brmwiok,

îf est týýours
Preinciale de Qu4beo, eu septembre dernier, ýtobà, L* bow "Y<ý,

rend"n
46 wwt6Mý où: 4eàr.eJ*od"ý eM beau, té, lid, suite. Sï:,

_îw attiré par Jýur'I
quàw et kSý.diveala IOý t .91, di fflý,-"#ýïmavmý ", 4819ffldilý ý,PTtanW -dee fêtés di 1,

Wb««W ait de 92%
eu-vi à1lâchât Qumeli. e". ko tu" ,

Imm et
nmt&w à jardw%»,ý littératum, Pfýý a$ Varie .«d» 80 bt 80%4 10,

1,& gMni2è = uello du Cet* deTtessiom Imdxmt. tow dw-libyeb *tI.*ý .r
-#ïýJn4 t2ils rppne4 le joli mont 4at do doi-, , ,.Wb .4ýtw & etulwo baimaur,

dù
ýIIM M64=ëe pour -la. en. conm-m'dea... Atmi, pmdàtW, 69 1#10
MëZüeý ZÎ(ice frUý tiqalbm 'bé- la mom un reud«mmt de 2AOSrJEn GiýW dei 06(iiý dl àD" outre 1 M , 1016.ik Dit - - "' - ' 9 19071, an
sUrý to vlar 10offl ui 1 lit" a don" M,400 tuzmçe,àmtm

Y& déi É"iJýe îý*ffl Famée d«idý 4t lm b6t"--
e" n tç*ýj*àsJI don- ed cý tsjI ot, GS imm.

-et 'l'anùÔeý, ,sQuw,ý les, au
-oËee4 àt cait 4tà,ý Imâlo îmwt=m""..ý Al

4
e>- "UAO" *>04ât&' ýA'Iê ë%xitë de
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LB BULLISTI$ipe Làlimmic.

1w oW&,eneik.m et intérefflent h eur
les auditrices aux assemblées mienouellea, chevelu. Si eues sont volumineuses et par

Chez certains groupes, des assemblées se conséquent difficiles à dew6cLer on lesà Foyar FeMinin font dans W ruchers, souvent au cours de découpe en rondelles ou en lames, eLdms
l'été, et des leÇons démonstratives sont don- cet état, la dessiccation se fait au soleil ou
nées par un instructeur officiel ou par une eu four. Dès qu'elles sont bien sèches, on
Jeune Fermière au temps de l'essaimage, de les enfeme dàne un sac en papier qu'on
la récolte du miel ou de la rentrée des ruches. place ensuite en li c Les mêmes prý6-

On a comenencé dans les ruchers des Cor" cautions sont à prendre quand il s gi de
ZéO 4PM soUt cou" sur la terre endormie, l'introduction des rénes italiennes éproý dessécher du bois, des écorces ou des racines.
la faux du moissonneur a terminé leurs iourý; v6es, et ce tra-aw de régénération se pour- La récolte desfeuilles de lierre terrestre,
Màà amnt de mourir, ils ont rempli leur vie, suivra cette année et Fan prochain, de sorte de pariétaire, de menthe, etc., s'effectué après
Et laiment due nos mains le fruit de leurs qu'avant longtemps tou4e nos colonieis la floraison et av=t.,Qup les 9118111es ales

[grains lourds. seront italianisées. plantes Moient -mùres.
L'hivernage extérieur, en ailes, constitue S'agit-il de récolter des fleurs Y on les

»VSt su résister 1ýux perfides gaées, une expérience de haut intérêt et qui se prend autant que pombleau moi ment. où
'XUýgranà vents déchatuée, à l'orage eruel; poursuit -avec. lS plus engageants sucoég. el1w commencent à s'ouvrir. Pour ie.fflud'.
$Ou c9ftcbuPameurtriersý leur tige s'est ployé, Les groupes.de régions nord ont donné un nombre et, entre autres, p our la violette et la':<-

4t Puis, De re&umt a poumé vers le ciel. exemple qui devra être suivi par ceux des ère officin&leý il convient de Ice débSrý
distzicta plus cléments, Ign effet il est de de leur calioe et des renione

rempli ma beaucoup plua..fanfle de maintenir une coýônie Sutien'eài_4ýew " ]CI le. wýam« ne faUeýý rverMe eurf avoir
ttAche, en bonnes 6oliditionnde température et de quo ce Qu'on appeu:là:aeur.

1 oilque Il& Mort vwxim me pm CavS n récolte.4m entre tranquilité gous laeneige que.dans les Pour lm plsýntw-herbacéei que Poitem bras. Le miel récolté. aux .groupe 1 a w -feuilles et lesde Chieou- entikw, West-à-diré avec
iýý, qùtt"t.vm tm»stm attàchee, timi'. Roberval et SwAim, révèle dans nob &mm,, li,4.jpomeçt ùùýCM ýerwè,;eB s'ouvrent,riches Uurentides..Afi m 'dessécher Susiste,pt*mm d'une flore çmëur wOyýý de leitàeMère abond" ýý6t k«'p1aceý à 1'OwbýrA; dam lie4 r1iAM Wou

unique V41%obe
jam V14U su.5pe'11 Surin»to, Je Van% 16 (ïouceterre 'reconnue 80W la bl dbebe-4-: un e,;Uw bien sie4là de les y,

suit ton" , 'd ' W fou" viîkur ît &;iný un filet i gosom
le oOet de sa mb% à toute phrticiluèm. Et lýB gourmets.- PÇ4tQut; à Aéfaut d'a on se Oanteme'l

Èâè=tm&.do go sur.' çlmlëdwý ýepapiOC ý0U sur
rP eut de iS retourner de.

em, et
ý-Axbà*steuhh- àbk iw» dei et se u

t'j'e leui- MW à ýe, X aumit4t la mat Uý Pm avant ils
ët W BIIM ont Mkot4 tombent dlo=-mèm".

1û,4 1" iii:" #?: un" nozù bien kmal pour leurruelisr, ont -TDut fruit teM ýfflce contueionu6 ou
de, W 40 j64et«ý

Imue et' taaû kwo n ýdléüqaeuEi 11 oot,"ét' *I poýý ïd'au'm- - Pé-6, e: Qý1il
leàki -, mký »O0ý Poe ayoir perdu de àýiyropriét6s. gn,

eu»D
et

iàýàs bien -sôuý là pXiý2 dU -ýu&RW ou là
*qg*"deu, Jeux", Femièriw 0 oüoo& de 'cette iïâý di té: et:: +Mt au fondý, les màpý4Mg sS=touti unk6uWise pour un tave à eàuel d",ém et enppbe qui wy keent rw jette 0" lee preMý"ëuea. ga'effep dam ce à la touae" prq,= à JA lecié $ur uit, Mia buvard. j»rès quoi,Rite aditivéeet wÙ&mo de Mettm à pw& "auet four, qý ]

ý1àà,tMgXiO et
foi îaý.à.:*4 mot"

7ý::
Tà là

il lut bien ilaettlir P&dlýdý= de

té: ýla,.Maç. L>"
vtw"- de fýp-M, hjýp ké eMMJ'- le# -Mon k- tmplm» danz, nço cSurs, dam 1106 -

l!ýý P"tS OctièeÏe, ds= zS -eer1teý L'h XU4 W

C'ele-04 hîfçXý-qWe p*àid, le bois, deu, combile h-4" 40 D" nous

&-d*ùzeau et e*t AÊ mm.fi& _lî1ý 0& qui
S item, arbrue làotm 4à& i

ý ql#
et »ffl »Ient

pl"0 W Wiwîe

la Y ruoun_ "eue, PS-UW
f

î
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chagrins, fermé à tout esprit de et qo, tm" leurs attentions tendres sont
bropiewhomme a vite fait de mettre Bon rebutéeg. pauvres genst ils vont semant leurs
tion en délire et de se persuader qu'il conflitf3,, pleurant sur leur peu d'entente et

un être d'exception parmi l'humanité disent. "Nous ne nous aimons pas,'. Non,
tk Et quand, par huard, il veut ce n'est ý pas cela: Dieu, qui nous a créés, a

W der autour de lui ceux qui suppor [aQonné'nos cSurs à l'amour, à la reconnais-
courage les ohm de la vie, C'cet sance,'et ces deux perles farnil Fil e stent

vous dire av£c un air de supériorité.-, chez-noug comme ailleurs, seulement, elles
ne a eý1t1 rien, il n'a pas dé nerfs". sont mal sertieeý vous avez oublié de les

i, it ýfaiB de la neurasthénie. Et pourtant monter sur l'or pur des reùmu.
le tourment des siens, celui-là leur Quelques-uns croient que la belle. dffl-

ýý on. Il serait temps d'être sévère rence, avilit, non; le respect grandit celui qui
ja: 'neurasthénie si nous voulons. cesser le mesure, d'une manière précise, le grandit-

voir se répandre- dams le monde par vWà-vis ses inférieurs, dont il doit être le
bime. modèle; vWà-vis ses enfants dont il est le Que les mauvils chemins lefond qui peut regarder sans soutien; v"-vîs sa femme dont il est l'appui '

...le génie de Piscul, Ernest Refio ne et le guide. Et la conséquence logique, C'est vous empêchent oàslaow pas. de r4péter dans ma ouvrages qu'il que du respect que vous témoignez aux vôtres
restituer aux vieux mots leur splendeur. nattra le leur, leur estime et une affection

certes, a est un'mot fait de splendeurs qui donne le vrai bonheur.
bien t.eimdé la sérénité. Arrêtque-nous Pirents, @i vous étalez trop vos irrévé- CO West pas nécessaire

4...,)eztm à toutes leis z qualités, Snm dauývw mots brefs et rude$; si vous
denma , é le% tous les, défauts qu'il soupeonnez toujours 1 1 es . intentions; si ka Avec pare-coups Hassler sur votre

vôtres ner -peuvent vous marquer quelque Ford vous ne sentirez aucune 13A.Wume
.,g&6iü 1 té .vit de la foy de de la a0êction mm provoquer un geste 1 d'ennui ou dà au mauvais état des chemins.. Leur

Mumi 6 et du renoh" ènt., . une dédaigneuse con6soendance, croyez- élasticité- leur fait absorber le moindre
Choc.c éï w meee.de familles qui peinent: =4 c'est la démolition de. votre bonheur que

les re1igieù]ý les:plus austkeâ.qué nous vousýcoraýMt".
coMroùý le-plus souvent. Eu ne Wi Après le d4part d'un Un quivoi» est cher,

re ni la " e,ý ni l'envie, ni 1',âvadèe, lorsque Yfflu suivez encore lw volutes de
- c le moindre, attouchàntùt fumée du paquebot qui l'emporte à des lieuesjalpusie m (e u _*.la. " Ut là férait moulû imm"ateý- dé vous, le premier' mouvement de votre

comir est,: de regretter d'oive 0on8ýntî à cela, PARE-COUPSB&énw est une beauté qçîý V*Yffl,, et Vous, vous ditesývient de "Je n'aursà pu
ed pluàn.oblei.vértv-eý dà la quitter ne Plus revenirl Pour chars FORD

â 1 e,ýéut "ayào, lý pîaý. -Moinaj, ',travers cette distance.1 a .. 1se . , .1 ý 1ý .. ýWdre paz,, ma fauter Avý Les pare-coupe Hassler fé:ront que"qijà. W pbs e. vuS moîrteyý votre Ford ira aussi fic, ment uluilest e$iMtieUMentvib=te et oôm-,.: été da= le, mème &me, lý jour où char de $M .00ý E& >,Qgnwn a
&v«ý,±ëpS4 grossièrement à, votre milaip des pneus de 20 à 1009,, épar-1

Ws&éý Sine.? U. injustice et la colère vous. gne Ia gazoline, mén l'entretien devotre char de o tene plue. de
PQO" ide clartés de la: aageâgef aussi- 04t:.fàiî, e t Totdia omme un vulet avec votre valeur pour la revendre. 3000 propricméde se révolter devmt îè Mýstëre senti que le fiel de votre irri- taires de îord en reconnaim Mn liti--

fouffrenow. 1Èý ellejva veri " avee' "pà ý'é de vous?' Qumd.on thuý 4té économique.
mains eii ppndant à lit rétribution. d'une. fâoéà violente A, ce. wund- rffl rt Imp ible de réaliser combien 9 y aêtab4;:. quand 0uý délanohedudignités de cliff&tnce:e=o kè, avoir mayé«.parce qu'elle e ' OMM- ici-bns la réD6,ý>. C'est poi4, cette raisoù ý que nous Mu,des ëKcrififfl consentis, eue donne 11&, 1& req«t dëW2ý autorw, &Muaçftt. vS" joni, vous fournir. l'ooeliam de 11i?"ý"J'honfine Une géandç *gnitd; et-qUâz-d vouà q0l Wiâ r65#itb pas mi éloignement.. YQeeàm leur.valour.-

'lloure atWrýmë r-"*gt.our la,,f4Me4é Pelàt-M» un .0aeÜ & de e=tftnert*ý4u1e
niourante que -,tous pmyôns pu- des une*" (rad=itýo.:

vat dam mute es tý -ý «ýiM, que
le me" est bou)iweWýôü éteéitW 'il ,âx &de dm ùý

dý*ait teà*o' vers W. kk déM_ 0" grande loi Ut e.appliquer Téléphonez-:-ýdçez ou
et ébéàdhý sa -výw ý dý 11wère, ailW èt Waùts,ý *ùlleiiiÉié.nt,. notre bIme.dllemMatnoim ù1tý XLsýle ý»in deye, taut sur votre: Ford: un set de 11asalerîýpe cette : dMý sâp ýw .. .1 -11 ,le... sans uek-,Dmt -de ý . . ..pour voug.vOM- ýe8t té enut i" ..)Oibliet B'ayez-les 10 jours, , Râmi-te É Vous,pour pot= lw kS*ýuè,ý ..ühe Zâaý Pei rdýr,nw.iw Mes coliseitam "de%Mý5ir, Io 1 .

v,0708 e4-.à à qeý ýîes ,MtXésý1 faut Pm 1 . 1 lm,,

on. lé 14ýssër.,Aux; toùt'i. les rfflendr;omi» sammi:
aucune c1ý-1ýý. Û: nez faut' pas mettre

Omettre do sortitsuit les obmeur 101ftý& la. èoumùno ir»
Sem, au-ler parce,mm vam, tâ& q u un VOUS

46plâcM k M= roi en urage ébrait
h6 #X&ýoàî, Yom d4d'w lùýâ irýui5te*nvm voue-pas, 1nkne!ý1A tez oilfre et eq-doue veù- îýg4 tâtez voum- là de, 30Cý

Ise*.
pu'jugte dé tnettrn uîiý pou, ýM' êt-ne

wX"Pect qiiiý "t,ïý4>w, dèw Mtw '1hý qui, a: SDs(întiý -à 4,MW,

'de 84jour cëe&:e1le; ùt 0W cÙZLëý JL
n»ttmt4, fÀm- eý _1 à, Outrance ed Ibni la iwiante de ma -m wu n,

ils. 1ý 40ýniw et pregolmw". EL

ý1yeÏ

1 le,
j,
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CW i*"=e eonmke étrè, le bon',Çet loyal
dudMir qui lui inodinbe. imtone_

-Mitw dý%ùaer hog "Rome" "M4 re"et,
ce la eêgpéeewtl lé divý de l'amour

West tiWI ee qtà incam la force,
et tý bon.

Couine jzàx"
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ta ATTENTIONAIRDIN COMMUETS
Lapins de S'mois à vendre pour la repro- Procurezvoweeci. Nouveauté utile valent

P,14ueta de légUMeS duction ainsi qùe des reproducteSsi de 5 mois $1.00. Aussm plume fontaine dernier moi
ce $ont comment avoir le plus beau livre grati& JA

quets de fleurs pour mie tous des géant8 den Plandri pure tout pour 20 ets malle payer. Cette offre est
a* fronde. pour annonciar mon Catalogue, h&te%ývGUB.

à: ALLEN Noluv»Auwi.
.01 A llep Gý Li Aviculteur & Zacharie.

ft. Qué

ÎÏ, Voulez-vous une
couverture on un lambris

feu
De, biellé apparence
meilleur marché que la tôle
We. c6uf a nt pas U n'sou dýen tretien
S'améliorant en

Nou» avons dea tyW différenf.8 pour lice mÀiý
dong d'h&bit&tiOn, les bâtiments de la forme etc.

-Achetez lios

IAN
UES ET BORANTILLONS
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DEufs ét Volailles' ý-dé: races. pures CETTE.

£LEVONS, MOULANGE
10110 f»M 1 EfflANGEONS

par un enginAvIwe, privée hm ce QUI P» la

du Pm mmAs Volailles ýuezoline de 4 forees,

Rem puru

ée prip temps nom pouddons le plus bMu d'Oak ue 110U ayions ýdéjà M
POUW C*nàrds, Dindes, Oiee, Pigeons TourtçNwelý, pa0ffli
cypýk Etcý Outudeu et canard muvages dornestiqw ý-%1NoS seme 45 mèreë

BrmzII4 gm»ýb reproducteurs, de 20 Ibe et &Ù", Vim >cbq, d'Inde 42
graa, OEufs de Dinde prdts en mam 84-50 pom 10 ceufq. TrwiM aénwn-'

l'anage du dindm indàpw»blé à qýù veut'4«ý« ce pr"ùxfN= ogue inuffl * 15 gramm dm voWUee lu pkie alz&ntagenq,
ý._ýVMtýw=Ue& au pia l6mLýq-parlapedte. TtwtéswP4evapdedindon2Z

Ineluez tou om timbre8 pot
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_U B A IN E Ilenrichit le soi, ameublit les terres com.

pactes et consolide les terres légères. C'est
une grande source de richesse, surtout depuix
qu'il ést possible de se procurer à bon compINSCRIPTION À UN DES coins ci- te une batteuse m&-anique parfaite.

CETTE BATTEUSE cet fabriquée parývffl -MENTIONNES VOIS DONNE nous. EMe r6sout toutes les ffleultés, elle

0 AVANTAGES SUIVANTS: est légère, pratique, économique. C'es t la
mule qui donne de bons résultats, Une ma

'ký S Go"[ trExp«b Agrkaïes chine de 4 forces bat 2M livres de grains en

bos vere Vw 10heures. Une de 6et 7 forces ba Jusqu'à

,,a i, khàbwb- toi chaque Mme auhm tu 13W livres an 10 heures.

boa" de la Fer». POUR VOTRE ENIMIN A-PETROLE OU GAZOLINE

de Mneme, de lkffle% de Nous avons l'engin le plus simple, le plus faeile
et wbum Inddw% donMe Im- &'emduire, le plus économique et gamti soustMmM eMque année pm les une

tous les rappor4 Demandez-nous notre catalo-

à un Tirage wAnhum Repmdw. gue et noePZ=.;
-àý

un Bureau d'hÉorrnations on- Il vouo faut probablement un EPANDEUR D'ENORAIS. Notre iiiachine étend

la coemcdon sur la F«m& Ieugraissurî@pouemdelargeure. Ils@ rwo fae.dementde fa"a à distribuer de 3 à 25
voyam dl«wais pw sq>ent. Il est doux de traction, très 14ger et bas de ohargement,
A l'épreuve de tout cassage.

DEMANDEZ NOTRE CATALOGUE GENBRAL DE MACRINES AGRICOLESpar cwT&Vonclan-
v ffl pemet d'&udier eu IL VOUS INTEREBIIERA

LA GIE CtIS.wA. JULIEN, LIMITEE, PONT-ROUGE, P.
Sura à dmicik. Q.

ait
LA -PEkME, CHANTECLER

LIgnée ehoisie &Ver alds-trappes
pw cor. pondanée

là V«" Vian%" autozîom deý ýP1Yraôuth Rock Barrées Leghorns Blan'chès
Orpingtons Faüves

POULES . . . . .. . . . . . $2.50 à $11.00&
COQS, . . . . . . .. . . . . . $&00 à $10.00

10 ets chaque, $8.00 le 100
POUSSINS 25 ets chaque, $20.00 le 100du mL Àdùdnùrtmtion

do>fam» de la Ferme

E.-Aé 'BERNARDbit" la Ferme,
ture

E4evffl en eo. ehambly

DRE
, C éval Canadien en-:h

ayant., rapporýtet 1 'r îers prixous esp
ra été expo-

e pe.dikrée remisà h ur S'adresserV.ac ete a:LAM ONTA GN'E LIMITEEc ()Ulmîý 1 I»NeME, UL
M

W



LE BULLETIN DE LA FERME

PRIX COURANTS EN GROS Saindoux ehaudière 8 Ibs.... 0 .31 V4 Poissons

Saindoux chaudière 5 Ibo ... - 34 Hareng Ko 1. Spring. . . . . .. 11.oo moo
GRAms ieT FAamu Saindoux chaudière 10 Ibs ... 311 Morue sèche, ewt ..........

Petits Jambons ............. 0.36 12.00 18.0()
Morue dém", lb * ........ 0.06 .-07jXýAvoine 34 lbs oTd.. L05 1. 1() Gros Jambou ............. ()-3() Morue N- 1 ... ........ » 12-00 19.00Orge ord. par 48 Ibs 1.7o 1.80 Pk-Nics Jambons .......... 0.28 Morue N- 2. 11.50 12.60Orge à Dréche ............. 1.W 1.64 Épaules roulées. 0.83 'rrites. 16-00 20.00

Bl&d'Inde ................ 2.00 2.10 1340on - -'ý ................. 0.37 &UmonN.I.. ......... 24-00 25.00Sarrasin, ý ............ . ... 2.25 2.50 JâmbOu cuit .............. ()-48 Saumon N - 2.. ......... 23.00 24j0o
Poio ...................... 5.00 5.00 Saumon No 3 ............. 22.00 23.00
Fèves .................... 9.00 0.w PýR0DMT8 DIU LA FEMR Huile Mome ..... 1.00 1.05

Rune Loup-Mariii ......... 1.00 1.0ô
Farina par 2 pochm- Anguille ...... ._ ........ .10

Fhis de laiterie ........... 0.41
Patente 12.30 12;50 Ce&neriee choix ..... 0.45 PiCAUX ri SUIF
patente Man ............... 13.00 13.00 Becénd choix .......... 0.00 priz payh a= Bouoherir
stritight Rouer ............ 11.00, 11.10 P"""m Peaux vez-tes Ne 125 à 60 Ibo 0.00 0,2o
Extra. . ....... - .......... 10.80 10.90 Peaux.vgrtte No 2_ ....... 0.00 0.28

........ 10.60 10.80 .............. 0.27 Peaux v«tes N- 3 ..... i.. 0.00 27
Farine boulanger au. bl. 11.50 12.00 Nouveau, ooloré ........... 0.24 < Pt&= bSuf flat (a. étre iùop.) O.Oo 8.00
Patmt Rung. 98 Ibo ...... 8.00 6.60 Peaux apýMuX ......... «... ().00 au:
Faid» f9rte à kvains 6.50 5.85 Peaux Veaux No 1 ......... 0.00 0m
Piktent ...... JS. 75 6.00 Rufs fr&à... ............ 0.48 PeauxveauxgmN*2....ý o.0o

pftux cheval Ne 1 ......... 0.Mains de guerre, .......... .5.M 5.76 Ruls O*Mtbu ............
Extra .................... 0.00 0.00 SUM CrEr". Toronto N4 1 ....... 0.00

OC04 pu 16D Ibo ....... »... 1.00 2.00 Toronto No, 2 0.00 17.50,
Gra W&M .................. 3,25 S.85 0.26 0.00 0,21'.
MO." d'avoine ........... 3.25 8.50.ý au" .................... .2.80 MStffl N*2 ........... 0.00 0.e.
Avoine ro" , . 5.00 5-.25 0.00 ().luPomma & »rm

.................. 6.25 7,00 wr ià«um
1.75IPvi» de bU4lxLds. 4ý40 4.1» BanffleÉ4 Ire rdclm, ......... s. 50 à 6.1n:Par Jobs. ...... 0.00ý

........ 10.W

PO" . Pomma nouvellés... . .
130ouf xnM M Ibo 0.00 40M ......... » .........

Pom=»Wmk4y 0Lard @hart eut, brl .... 0.00 ae.ôo viellu 0.21 pomi» S" , '0.06 1
............... 0.00.. 0.00Lard dur bajk ............ 0.00 66.00 "Rawnvvt, _: . . ,y Malost (le bro, '. 0.06. 0.

0.00 55.00
Oe 00 6.26 BUO" tfi6m Pât 60 Ibé - - - 1000 10-50 00 0.'00

9.50 nouvelle@ om l
&un 00 &15SMiw1ý Cbl«Yp La d". 0-uP»n *W4 w 100 Ibo 23.00 26.00 10.00 10.00 'O.WCoQin,4 mmu go. Ibo ..... 24' choux -ai sâîn î1,výsà

row7mm & go,
tùm. 10 Ibn ....... 26M
ttjL 5 ....... 25ý Foin preW N- 1, tSm 10,00. omte.
tin, g I1ý-, ..... . 26. PAU% 'presde, to= ....... 10.00. 10.00 Oigbon blanc le ortte .......
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LE 13ULIMrINý DE LA FERMÉ

il
Soulage Rapidement et Guérit Surement

RHUMES, TOUX, BRONCHITESI
COQUELUCHEe GRIPPE

ET TOUTES LES MALADIES DE LA GORGE, DES BROINCRIM
Au ET DES POUMONS.

TAROL n'est Pas un vulgaire Sirop pour le rhume, ce n'est Pais non PIU3
mais c'est un remède scientifiquement préparé par des chfinistes «ýmpé==tdeolformu-

ssion médicale et avec des élémentîs de choix dont leé Wincipmým
le approuvées de la profe sont:

Le Goudron etl'Huile de Foie de Morue
95el 1 Le GOUDRON de bois est un antiseptique puissant et balsamique énergique aýep en

éliminant par le poumon et apporte un remède efficace contre le travail néf&%te Ires mmmbm

r &F VEU116 de Foie de Nome adoucit les muaueuses. irrit;ëes, facilite la toux et l'exp'eetoration et
fournit à, lorganisme déprimé la chaleur et l'énergie Çlui lui pemottront de Z"tu à pattulu

et de reconquérir les forces. , Ces deux médicaments combinés à, dlaùt

m MER L CL calmantes et curatives reconnues, fontde TAPLOL le spéaque. le plus efficace mmu pour li:
et la guérison de toutes les affectatione des -raies respiràtoirw.

>» VuTil

ýeultivateurs* et Ele-ve
Pour avoir to1ýo= leun ébevaux etailù sano
sagene et prudenceen ayant toujours àportée de la'mait nnb;pro*igiônde,

nounnrrup.E effloiEpiNE ET MEDIÔINALw POM LES CHEVMIX SEM A CORNM
COCHO NS'ET VOLAILLE&

é«wwm dépwratiw et épargum aux ànùmx de la fen»
et la qtùudim

gum du Wb etu

dilits oxA*w. presSits ISV« succès parla Paarml»x ;-à

PM leur efficacità-
contre la toux, le sou2e, la

r 83 VI" ýc)n t OMMON contre, plgu, -blesnuw, .,Oý&
>no les a pas en, stock, il se, bra un plaisir

de vou lésýprocurer.,
o"". Imm fflqw

de diaeleval

-cS 4MM de illoxbwààc me prown

z1ele& trâvail et de 0ourw et 1 VnMefflý

ois oùrm -ùË N

'orin-.
noms


